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LS 

CHEZ LES CHEVALIERS 
DE L'AIR UN SUJET DONT ON NE DOIT 

PAS PARLER.... 

(DE NOTRE CORRESPONDANT DE GUERRE JACQUES F0URVIERE8) 

L'Armée britannique 
se trouvera bientôt forte 

de 2.500.000 hommes... 

VN EQU1FAGE SE DISPOSANT A MONTER A BORD 
(Photo Safara. — 32.715). 

AUX ARMEES. — Grisaille àl On passe les bors-d'ceuvre : rçiel-tchœur. Elle est un peu verte comme 
terre, ciel bouche De la plaine ques ronds de saucisson et une i toute» les chanson* de guerre : 
d'Alsace par les Vosges et les Dla- salade de betteraves... Mais a peineI i k , t , , . ... , .. 
teaux de Lorraine on circule dans les a-t-on attaqués que déjà le jeune , *h / oft / ah '< dit la mZîél' 
un paquet de ouate où les bruits!chef — c'est un grand diable blond1 

eux-mêmes s'étouffent quelque peu au masque d'acier, aux yeux de 
Dans toutes les armées reste.lque toute la table reprend en 

...si, au début de cette année, 
l'enregistrement des jeunes gens 
de 23 à 28 ans est prescrit. 

Londres. 1**. — Selon la « Press victoire. Dans son résumé des rai-
Association ». si. comme on l'a sug-lsons d'optimisme des Alliés < Le 
géré, une proclamation royale pres­
crit au début de l'année l'enregis­
trement des jeunes gens de a à 
28 ans 1 armée britannique se trou-

Times » énumère l'indomptable* 
union de l'Empire britannique, le -
maintien de la suprématie navale 
par 1 marine royale assistée par 

LA GUERRE R U S S O - F I N L A N D A I S E 

La Grande-Bretagne 
s'apprête à fournir aux Finnois 

une aide abondante et précieuse 

vera forte d'au moins 2.500 OOOj la marine française, l'avantage 
hommes. Ce chiffre n'englobe pasjq-iant lea Allié» en aviation si l'on 
1er autres lormes armées, ni lesiconsidèr" la valeur comparée desi 
forces des Dominions des Indes etI aviateurs et des appareils après des, 
des Colonies. combats individuels ou des luttes 

entre escadrilles. relati\ement peu 
Icontidérables 

D'autre part, les vastes réserves! 
'd'aviation qui s'accumulent au 

Londres. I" — La presse britan-j Canada garantissant aux Alliés la 
nique manifeste sa confiance en la!supériorité du nombre. 

Nouvel et cinglant échec des troupes soviétiques 
à Suomussalmi où elles abandonnent un important matériel 

aux mains des valeureux Finlandais 

La preste britannique 
a confiance en la victoire 

DES GREVES ONT ECLATE 
dans des usines soviétiques 

Les fourchettes s'arrêtent. 
'ous chantent à pleine voix. 

cependant, comme ;n (oyeux fré­
missement... Noël... Dans les arriè­
res on parle encore d»s fêtes modes­
te» et magnifiques qui se sont dé­
roulées toute la nuit jusqu'aux 
extrêmes avants Messe de minuit 
dans lea ouvrages, dans les villages, 
et dans les granges, les popotes de 
hameau, les cagnas d'artillerie, des 
réveillons gonflés de tous les colis 
envoyés par les familles 

Comme nous courons la route, un 
Incident d'automobile nous arrête 
devant une poignée d'aviateurs qui 
»'en vont déjeuner. Le chef d'esca­
drille d'autorité prend le comman­
dement de la situation : 

— Vous êtes notre invité. Qu'on 
fasse boulotter le chauffeur... Ne 
roua lrmiUétfT sac pour la voiture. 
Elle sera réparée quand vous aurez 
pris le café.. Si... Entrez... U ne 
peut être dit qu'une escadrille n'a 
pas dépanné un passant dans l'em­
barras, a laissé un correspondant 
de guerre sans ravitaillement. A 
table ! u table I 

Il y a justement dans le four du 
boulanger un cuissot de sanglier 
qui achève de rôtir 

flammes — entonne une chanson (Lire la suit» an deuxième page) 

LES COMMUNIQUES 
OFFICIELS 

Paris. — Communiqué 
officiel N" 239 du 1" jan­
vier au matin : 

Rien à signaler sor 
l'ensemble du front. 

Communiqué N 240 
du 1" janvier au soir : 

Journée calme ions 
l'ensemble. Un détache­

ment ennemi a tenté an 
camp de main à l'ouest 
des Vosges. Il a été re­
poussé. 

AU SEUIL DE L'ANNEE NOUVELLE 

M. Albert Lebrun 
a adressé au Général Gamelin 

un message émouvant 
de la Nation à l'intention 

des troupes alliées 
PARTOUT. A L'ÉTRANGER. LES RÉCEPTIONS 

DES COLONIES FRANÇAISES ONT ÉTÉ EXTREMEMENT 
SUIVIES ET FORT SIGNIFICATIVES 

Paris. 1". — Le Président de lai acceptées pour l'Issue victorieuse de 
Republique a adressé au General ' 
Gamelin, commandant en chef, 
Chef d'Etat-Major de la Défense 
Nationale, le message Suivant : 

c Au seuil de l'année nouvelle, 
qui trouve la France engag-° dans 
une dure épreuve, ma pensée va 
vers les Armées de la République, ar­
mée» de terre, de mer et de l'air. 
Elles accomplissent en ce moment 
le plus grand des devoirs. Elljs com­
battent pour une cause sainte entre 
toutes : le salut de la patrie ». la 
liberté des peuples, la civilisation 
et le droit. 

Avec leurs vaillants camarades 
de l'Empire fcritannique. nos sol­
dats entendent mener courageuse­
ment la lutte à travers tous les 
obstacles jusqu'à la victoire totale 

La Nation tourne vers eux un 
regard d'affection et de confiance. 
Par ma voix elle leur adresse, à 
eux et a leurs chefs, ses vœux les 
plus fervents. Elle leur donne l'assu­
rance qu'à l'intérieur comme au 
front de bataille tous les devoirs 
seront remplis tous les sacrifices 
censentis. toutes les disciplines 

I 

Un nouvel aspect du front 

la guerre ». 

LES PREMIERS VŒUX 
OFFERTS AU PRÉSIDENT 

DE LA RÉPUBLIQUE 
Paris, l"*. — Les premiers vœux 

offerts au chef de l'Etat ont été 
ceux qui ont été présentés par, le» 
membres de ses maisons civile et 
militaire, dont M. Magre s'est fait 
l'interprète. 

LES RÉCEPTIONS 
OFFICIELLES A L'ELYSÉE 
Paris. 1". — Les réceptions offi 

cielles du 1" Janvier ont eu lieu 
dans la matinée, à l'Elysée, suivant 
le cérémonial accoutume. 

M. Edouard Daladier et les mem 
bres du Gouvernement sont venus 
au Palais de l'Elysée, à 
pour assister le chef de l'Etat pen­
dant les réceptions et visites de la 
matinée. 

M. Albert Lebrun. accompagné 
du Président du Conseil, est allé 
ensuite au Palais du Luxembourg 
et du Palais-Bourbon, où les minis­
tres l'avaient précédé, pour rendre 
leurs visites aux Président des deux 
Assemblées. 

(Lire la suite an deuxième page) 

Cett la neige qui le lui donne , t>oici un des « poilus » dans un 
Voit* a* guet irutule.. à ia tinlandaUe. (Photo Safara. — 3S.523). 

LA PETITE HISTOIRE 

En bavardant 
avec une amie 
de MUe Georges 

Il vient de mourir en Ile-de-Fran­
ce, une brave vieille femme presque 
centenaire et qui avait eu le privi­
lège de connaître Mlle Georges. Oui 
aille George», la comédienne fran­
çaise qui avait été durant un temps 
la maltresse de Napoléon I", Mlle 
Georges, la rivale de Mlle Mars, la 
puissante tragédienne qui avait 
joue avec Talma devant des parter­
res de rois 

Mme Landalre (née Béraud) avait 
été présentée à la célèbre actrice 
en 1845 alors que, toute petit» tille 
elle accompagnait dan» les théâ­
tres parisiens son oncle maternel. 
Hippolyte Custine, vague petit 
journaliste en quête d'indiscrétions 
et de potins, mais, pàrait-il ires 
bien vu dans toutes les coulisses et 
notamment de ces demolser.es ou 
dames La mémoire des enfants est 
parfois impitoyable et Mme Lan-
dalre avait encore un petit sounre 
plein de malice lorsqu'elle évoquait 
ces vieilles histoires . 

Aline D E B R I ' E S 
(Lira la «une an deuxième page) 

STALINE A DONNÉ 
A KAGANOVITCH UN DÉLAI 
EXPIRANT LE 10 JANVIER 

POUR RÉTABLIR 
DES CONDITIONS NORMALES 

Londres. 1 " . — La « Dail» 
Sketch » affirme, d'aprè» do* infor­
mations recueillies de source diplo­
matique à Moscou, que Staline a 
imparti à Kaganoviteh un délai 
expirant la 10 janvier pour rétablir 
de» condition» normale» dan» les 
usines soviétique» où de» grevée ont ! 
au lieu récemment. SI Kaganoviteh Londres, 1" janvier. — On an- la Société des Nations une corn-, 
no réussit pas, il perdra vratsam- nonoe. dans les milieux officiels. |munication lin formant qu'il se pro-l 
blablement son posté dé commis- que le Gouvernement britannique|posait, ainsi que son représentant! 
sairs à l'Industrie lourde. 'a adressé au secrétaire gênerai de a Genève lavait indiqué, de donner! 

à la Finlande toute l'aide en son 
pouvoir. Le Gouvernement précise 
que des dispositions ont déjà été 

rictoriettses. 
Croupes finlandaise» 
SaTara, — S6.SM). 

L'AIDE DES DOMtftfONS\^ « « " " ^ 
Cette communication 

KAGANOVITCH 
Commissaire de l'Industrie lourde 

<Ph. France-Presse. - A A. 151) 

LA GUERRE AÉRIENNE 

Un avion allemand 
a été abattu 
au-dessus 

de la Mer du Nord 
Deux autres avions ennemis 
qui, étalement, avaient tenté 
de survoler les îles Shetland, 

ont été repoussés 
par la D. C. A. britannique 
Londres. 1er. — Dn avion aile 

mand a été abattu aujourd'hui car 
un appareil garde-côtes de la 
« Royal Air Force » au-dessus de la 
Mer du Nord Deux autres avions 
allemands oui avaient tente de sur­
voler les lies Shetland ont été re­
pousses par le feu violent des bat­
teries antiaériennes 
(Lire la suite en deuxième page) 

Le deuxième contingent 
des troupes canadiennes 

a débarqué en Angleterre 
IL A ÉTÉ ACCUEILLI PAR M. EDEN. MINISTRE 

DES DOMINIONS. LEQUEL A REMERCIÉ LA MARINE 
FRANÇAISE DU ROLE IMPORTANT QU'ELLE A JOUÉ 

EN ASSURANT LA PROTECTION DU CONVOI 
DURANT LA TRAVERSÉE 

constitue 
une réponse à la note par laquelle 
le secrétaire général de la SJ5.N. 
rappelait aux Etats membres de 
l'organisme genevois la décision 
prise par son assemblée et son 
Conseil. 

On sait que le premier ministre, 
avait annoncé à la Chambre des 
Communes que la Grande-Bretagne 
fournirait à la Finlande des avions 
et du matériel de guerre. 
L'immense majorité du peuple 
anglais désire que l'on aide 
sérieusement les Finlandais 
La contribution anglaise sera en 

fait considérable dans tous les do­
maines et il est hors de doute qu'en 
faisant l'effort maximum compati­
ble avec les exigences de la séçu 
rite britannique et les besoins dei 
alliés, le gouvernement britannique 
traduit les vœux de l'immense ma­
jorité de l'opinion publique du 
pays. (Lire la suite en 2' page) 

LA GUERRE NAVALE 
Londres. 1" — Le deuxième con­

tingent do troupes canadiennes, 
escorté à travers l'Océan par de: 
bâtiments de guerre dont plusieurs 
de la marine française, a débarque 
dans un port de la côte ouest de 
l'Angleterre. M. Eden l'a accueilli 
au nom du Gouvernement 

« Votre exemple est une 
garantie de la victoire... » 

En recevant le deuxième contin 
gent de troupes canadiennes, le se­
crétaire d'Etat pour les Dominions, 
entouré de hautes personnalités an­
glaises et canadiennes, a prononcé 
une courte allocution de bienvenue. 

Un peuple du Nouveau Monde, 
a-t-il dit notamment, donne son 
aide a ceux qui. en Europe, luttent 
contre la tyrannie Votre exemple 
est une garantie de la victoire. 
Mais il est quelque chose de plus, 
il servira d'inspiration à tous ceux 
qui. dans tous les pays, aiment la 
liberté » 

M Eden a tenu ensuite à remer­
cier la marine française du rôle 
important qu'elle a joué en assu­
rant la protection du convoi de 
transports au cours de sa traversée 
de l'Atlantique. 

Dans une courte allocution, le 
major général Mac Naughton. com­
mandant les troupes canadiennes. 

remercié M Eden d s ses paroles 
de bienvenue 

I C T C T E C T D X X S C R I J M E I J V I Î I a ? 

Le Palais de la Chancellerie 
apostolique de Rome 

a été la proie des flammes 
Rome. 1* L'incendie du Pa­

lais de la Chancellerie Apostolique 
a pu être circonscrit au prix de 
grands efforts Seule l'aile droite du 
Palais qui abrite d'ailleurs la par­
tie la plus intéressante de l'édifice : 
léglise St-Domingue et la grande 
salle dite des Cent Jours est en­

core, à trois heures du matin, la 
proie des flammes On espère toute­
fois que le sinistre pourra être 
maintenant maîtrisé, en raison des 
nombreux secours arrivés et aussi 
à cause d'une abondante pluie qui 
s'est mise à tomber 
(Lire la suite an deuxième page) 

LE*TAC0MA 
est interné 

à Montevideo 

BEL EXPLOIT 
d'utt--centre-

torpilleur 
français 

Il a sauvé l'équipage 
et les 200 passagers 

d'un paquebot espagnol 

Les autorités uruguayennes 
ont pris cette décision lustirie : | Ha vas 

par l'intervention du navire 

Parmi le* rescapé* 
se trouvent 

le chef du grand 
Etat-Major espagnol et 

le commandant du navire 
Paris 1er. — L'Amirauté fran­

çaise communique : 
Un contre-torpilleur français a 

sauve l'équipage et les 300 passa­
gers du paquebot espagnol « Cabo 
San Antonio ». victime d'un acci­
dent de mer. On signale ' man­
quants 

Parmi les rescapés se trouvent le 
général Juan Vigon Suerdodias. 
chef du Grand État Major, espa­
gnol, ainsi que le commandant du 
paquebot 

Le bateau sauveteur 
poursuit sa route 

Madrid. 1er. — Un agent de la 
Compagnie i Ibarra », armateur du 
« Cabo San Antonio », a déclaré à 

collaborateur de l'Agence 

C'est vendredi, a 23 heures, 
qu'un incendie dont les causes m 

allemand dans l'affaire sonapas établies, s est déclaré dans 
' - s a u t e s du « Cabo San Antonio». 

de l'Admirai Graf von Spee 
(Lire ne* Intormitlon» en ? oase) (Lire la suite on deuxième pas*) 

La nouvelle tenue des soldats 
canadiens gui viennent se battre 
en Europe. iPh. Nyt. - A 821) 

Contribution nationale 
et impôt cédulaire 

sur les traitements, 
salaires, pensions, etc. 

LE NOUVEAU DÉCRET PUBLIÉ PAR LE 
« JOURNAL OFFICIEL » EN DÉTERMINE 

LES MODALITÉS D'APPLICATION 
Paris, 1er. — Le » Journal Offi­

ciel » publie un décret déterminant 
les modalités d'application du dé­
cret du 19 novembre 1939. relatif à 
'a perception de la contribution na­
tionale extraordinaire et de l'impôt 
cédulaire sur les traitements et sa­
laires, pensions et rentes viagères 

Revenus professionnels 
Le chapitre 1er détermine de la 

façon suivante les revenus profes-
.îonnels soumis à cette réglementa-
ion. Sont soumis à la contribution 

.jationale extraordinaire, en même 
Temps qu'aux impôts cedulaires res-

pectils ies revenus professionnels vi­
sés à l'article 1er du décret-loi du 
10 novembre 1939 et non compris 
dans les exceptions prévues à l'ar­
ticle 2 de ce décret loi ; les traite­
ments publics et privés, les indemni­
tés et émoluments, les salaires, pen­
sions et rentes viagères sont i 
à la contribution nationale 
qu'à l'impôt cédulaire 
dant par vole de retenue à la i 
ou par voie de rôles suivant las dis­
tinctions prévues aux articles » et M 
du décret loi du 10 novembre UN. 

(Lire ta suite an 

demolser.es

